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Les Yao, qui sont plus de deux millions, constituent un groupe important parmi les minoritZs de
du sud. lls forment un groupe homogene, mais ses diffZrentes branches parlent des dialectes tre
diffZrents. DOapres les estimations des spZcialistes, seuls les deux tiers des Yao de Chine parle
langue Yao.

Les diffZrentes branches du groupe Yao

|l existe entre les nombreuses branches Yao non seulement des diffZrences linguistiques, mais
diffZrences de coutumes, de IZgendes, de croyances, de costumes....

Les nombreuses auto appellations des Yao ont toujours laissZ perplexes les spZcialistes qui se
penchZs sur cette question. On distingue trois principaux groupesl:akiaa, Beigupupe Mian

parle une langue proche du Yao ; le groupe Punu parle une langue proche du Miao; le groupe L
parle une langue proche du Dong.

Le groupe le plus important numZriquement et le plus enracinZ dans la culture Yao est celui des
Les Mian comprennent de nombreux sous-groupes qui ont chacun des styles de costumes et de
diffZrents. Dans la rZgion des Grandes montagnes Miao, on trouve principalement le groupe Pa
des sous-groupes Mian.

Croyances

Tous les groupes Yao se donnent pour ancetre le chien Panhu aux poils multicolores qui reeut el
rZcompense la fille de IOempereur mythique Gao Xin. Leurs six gareons et six filles se marisrent
engendrerent les Yao.

Les Yao sont profondZment influencZs par le taossme. Chaque famille conserve les portraits de
saints taoestes. Leur religion est un mZlange de leurs propres croyances ancestrales en nombre
et dOune forme de taossme. LOancstre chien tient une place importante dans les coutumes, au
est interdit aux Yao de manger du chien. La fete du roi Pan est une cZrZmonie religieuse au nive
clan familial.

Les Cprivileges E des Yao

Un ouvrage ancien, ¢ Guoshanbang E (IOhonneur du passe-montagne) affirme quOen raison d
par le mariage de Panhu et de la princesse, les Yao jouissent de privileges : C ils ne paient pas |
passage du bac, ils ne se prosternent pas au passage du haut fonctionnaire, ils ne paient pas d
les terres quOils cultiventE E. Les Yao ont toujours ZtZ exemptZs dOimp™ts et ont vZcu libren
culture dans les montagnes. Cependant, ces prZtendus privileges les obligeaient " vivre reclus a
sommet des montagnes, sans avoir le droit dOen sortir ni celui de se marier avec dOautres ethr
Les Yao Ztant exemptZs de IOimp™t et des corvZes, entre autres des corvZes militaires, de nol
ont pZnZtrZ dans leurs montagnes et se sont peu ~ peu assimilZs " eux Yao pour jouir des meme
avantages. Finalement ils sont devenus de vrais Yao. Les chroniques locales font meme Ztat de
venus de diverses rZgions qui se sont installZs dans les montagnes des Yao, dissimulant leur ic
se mettant ~ vivre selon les coutumes Yao afin dOZchapper " leurs poursuivants.

Mariage matrilocal

Les Pan Yao avaient pour coutume le mariage matrilocal, dit C adoption du gendre E, car le ger
sQinstaller apres le mariage dans la maison des parents de sa femme.



Cette coutume a aujouvrdf)hui presque complstement disparu, car les hommes qui vont vivre che
Zpouse sont dZconsidZrZs et sont |I0objet de moqueries. La regle en Chine veut gZnZralement «
I0Zpouse sOinstalle avec son mari chez les parents de celui-ci.

PharmacopZe traditionnelle

Les Yao sont cZlebres pour leur connaissance des plantes mZdicinales. lls les vendent dans les
avec un certain succes. lls sont remarquables par leur tres grande longZvitZ car ils comptent de

nombreux centenaires malgrZ leurs conditions de vie tres difficile. Ce secret de longZvitZ tient e
autres dans la pratique de bains quotidiens aux plantes aromatiques qui leur assure une bonne
de vie.

Nous avons beaucoup " apprendre de ces cultures souvent mal considZrZes dans leur propre p
beautZ de leurs traditions, IQimportance quQils attachent ~ IOhospitalitZ, ~ la solidaritZ et au res
demandent " stre mieux connues. Ces cultures sont menacZes dans le monde dOaujourd®hui, |
la modernisation et de leur assimilation progressive "~ IQethnie majoritaire. Le risque augmente ¢
reste bient™t de ces ethnies quOun aspect folklorique dZpouillZ dOauthenticitZ.



